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DE X MÉDAILLES

FnAI'PÉES l'OUR

L'INSTITUTION DE LA CONFR~RIE DE ST,MICHEl.

Joseph-Clément de Bavière, après avoir été, il l'lige lie

(luatorze :ms, évêque de FreisingcB et de Hatisbonne.,
devint, trois ans après, en 1688, archcYêque de Cologne,

et fut ensuite élu évêque de Liége, le 20 avril f 694. Toute­
fois il ne fut ordonné évêque qu'cn 1706.

Le 8 mai 1693, jour de l'apparition de saintl\lichcl, il
institua une eonfrérie placée sous la protection de cct

archange.
Il La fin lie cette confrél'ie électorale, dit l'autcur de

l'Explication de l'institution des règle.'i et des usages de la

cOH{réJ'Ïe électorale de Sa iut-illichel , m'change, pou,. les

agonisants, a été conçue sur une des plus importantes
rénexions qu'on puisse faire sur les actions de la "ie.

tA, S. E" étant encore dans un tige fort tendrc, remarqua
dans ln cour de DaYière et de Vienne, ot'I elle a souvcnt été

obligée de se trouyer, qu'il régnait un esprit merveilleusc­

ment pointilleux sur les rangs lI'honneur el de préséance

dnns le nppartemcnt, et surtout dans le cérémonies

publiques qui se font dans les églises, Elle faisait une juste
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comparai on des vérité' évallgéliqucs dont on nourri ~ait

sa tcndre piété ayee ces IHflximcs du monde. Elle ne pou­

vait pas absolument hlùmer tics rnngs qlli sont dlls il la

naissance ct qui contribuent autant nu bOIl ordre qu'à la

gloire des ÉtfltS ; mai!' elle désil'nit 311 moin trollver quelque

mo)'cn où les grands, se dépouillant de tous ces eflraetères

de grnndeur, se mèlflsscnt :l\'ec le gros du penple, comme

ils y seront sùrement ü la mort ct au jugement de Diell,

Elle se proposa l'exemple de la cour céleste, qui sait allier

tant tl'humilité il toute l'excellence de la nnture angélique,

et il toute la gloire dont Dieu ra revêtue dflns le ciel. Ellc

prit la résolulion d'instituer la confrérie éleclorale de Saint­

Michel, ct, sous la protection de ce grand archange qui, pm'

~on humilité, fi triomphé de l'orgueil de I.Jueifel', ct a appris

aux grands à oublier pour quelques moments leur pl'Opre

élé\':ltion ct it s'humilier pour Jésus-Christ, et aux petits il

estimer leur propre Imssesse, si précieuse aux yeux dc Dieu

cl des snints anges. ,.

Le pape Innocent XII confirma l'institution, et lui aceordn

plusieurs indulgences.

l.epremier oratoire, eelui qui nvail été créé le 8 mai f(H)3,

fut établi il Joseph-Bourg~ dnns la Bavière; le second it

Freisingcn, le Hi aoùt ~6re; le tl'Oisiême il Liège, le

24 oelobre i 69ô; le quatrième il Bonn, le 13 juin de

l'année suivnnte; le cinquième il Cologne; le sixième à

Ulle, pendant que l'éleetelll' était réfugié dalls cette ville, il

enlise de la félonie clOllt il s'élait l'cndu cOllpnhle ('m'crs

L\llcmngnc cn cmhra~sallt le pm'li dc la Frnncc pClHlnnt

qu'clic était en guerre ayec l'Empire,

Dcpuis la dalc dc lïll:,lillllioll dc la confrérie jusqu'cn 1G!)(),
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IjlllS de soixnllte mille personnes nppartennnt il tous les pays

cntllOliqlles de l'Europe 's'y étnient fnit inscrire. Parmi elles

011 remarqunit des e~lI·din~llIx. une reine, trois électeurs,

deux électl'iccs,dcu~ lH'inces éleetornux, dix princes ct
qllntre princesses.

Une pareille confrérie méritait 'bien qu'elfe passât à la
postérité p3r une médaille.

Nous croyons qu'il fnul rnpportcr à sa création celle que

nons donnons pl. VII ct dont nous essnyons de faire la
description:

Av. S. MICHAEL ARCIIANGELE GLORIOSUS AP';

PAHUISTI. Ange apparnissnnt dnns le ciel ct montrnnt de

ln main droite un homme percé d'une flèche vers lequel en
accourt un nutre sortant d'entre les rochers ct suivi J'un

bœuf; un troisième personnngc nppnrnit épouvanté ..Aux
pieds de l'nrcll3nge est lin 'évêque mitré ct ngenouillé qui

l'implore; derrière lui un prêtre tient une crosse. -C'est,
à ne pas en douter, l'appnrition dc saint Micllel que l'artiste

ri "oulu représenter.
Rev. Légende intérieure: VIDI SEPTIDI AN"GELOS

STANTES ANTE TnHO~VM DEI. APeE 8.; légende
extérieure: PSALLIMUS TIBI IN CO~SPECTV ANGE­

LOHV~1. Snint Michel nynnt nu brns gnllehe un houclier

nycc des balnnces cl foulnnt il ses pieds un dragon sur lequel
il nppuie dcs deux Ilwjns tille croix rccroiscttée; il sn

gnllehe un nnge tcnnnt un calice cl une crosse; url second
ange tennnl 1I11e l'nlme nyee des couronnes; un troisième
ilnge tenant 1I11 long hùtoll ct nppuynllt le coudc gnuche sur

tlllC tète de poisson; ù III droite de snillt Michel sc tl"OUVC un
Clllge le\':1Il1 de ln Ilwin droite lllJ glni\'e ct tcmmt nu hrns
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gnuche un houclier nvrc le 1Il0nogl'alllllJ(_~ dll Cllrisl (II ± IS),
un second ange telwnt de la main droite un flallIbenll allullIé,

un troisième tenant de la main dl'Oite une branche de

Inurier et lll'puynnt le cOlille gauclle SUI' un cippe, nu bn5

duquel nous voyons le nom du grnvelll' : o.s. CIIEL.-F. (,);

des deux cotés du dragon li)) cal'touche nvce croix nY:lI1t SUI'

ehnquc hrnllche les kUres P .-F .-P ,-F. Dans le cicl sc trouve

un triangle l'nyonnant posé SUI' un trône. (Pl. VII).
Qu'il nous soit permis de développer les motifs qui nou~

engngent fi rnpporter ceUe lIIé<.lnille il ln cOllfrérie de Saillt­

~Iichel. L'uvers représellte, comme nous le disions tantat,

l'nppnrition de l'archange. Le jour consacré il ln fète de

celte apparitiou est celui pcndnul Icq.lIel la confrérie fuI

instituée.

Le revers repl'<:'sentc snint Michel telTassnntle mau\'nis

génie, comme ou le voit sur les mé<.lnilles sef\'nnt <.le déco­

ration aux confrères, ct dout M. l>etil <.le Hoosen a dOllné la

description dnns cc volume p. t 3~ cl 136. Ces médnilles

oITrent une croix pnuée sur ks urnnches <.le laquelle on voit

les lettres F .-P.-F.-P. qui SOllt les initinles <.les mots Fidé­

lité, PUiSSll1lCe, Force ct Persévél'allce, quatre vertus reco/))­

Illnndécs nux confrères. Ces letll'es sont reproduites SUI' les

croix qui sc trollvent <.Inns les cnrtouches nll milieu <.lesquels

est pincé le drngon. NOliS croyons missi que ces {Iuntre vertus

ont été symbolisées slIr lIotre médaille. Le 11I'emiel' nnge

il la gauellc <.le saint Michel ticnt un calice ct ulle crosse.

(1) ~(jus Ile garalliissons IIUIl(,lIIl.'ul la Iccturc tic ccs ictl.'cs 'lui sont

lcllcl11l'lll sw·rrappécs :,ur lIolrc c.\cJJ1l'l:Iil'c Il'.'ii csl prcsqu'impossiblc tI.;
\('s déchiffrer.
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C'est probnblcment ln Piété; le seeonù ange tenant IIne

palme ct des couronnes de Il1nrtyrs symbolise sans doute

ln Persevénlllce, Le premier ange ù la droite de saint Michel

tient un bouclicr ct une épée, qui sont les emblèmes de là

Force; le second ange tient un flambeau allumé, qui dési­

gne probablement la Fidélité, Qunnt il l'ange appuyé sur

une tète de poisson ct tellnflt un long bâton, il est possible

que l'artiste ait voulu représenter l'nnge qui apparut au fils

de Tobie, et indiqucr pnr là lcs pèlcrinages recommandës

à la confrérie (1), L'ange lcnnut une branche de lauricr

désigne ici le triomphe, L'ensemble de tous ces faits, ct

mieux encore les initiales des qualre "CI'tus reproduites sur

les eroix inscrites ùans les carlouehes du revers, nous au­

torisent il nttrihucr celle médaille il ln confl'érie de Silint­

l\Iichel.

D'une exécution détestable, clic est probablement duc

au bUl'in d'un homme encore noviee dnns J'art. On n'y re­

eonnait ni inspil'3tion ni hnbilelé, Il n'en est pas ainsi

tl'une nutre médaille qui se l'npporte encore à la rnème

confrérie, ct dont nous offrons la gravure à la pl. VIII,
Nous nIIons dire pourquoi nous pensons ainsi. D~lns les

cérémonies, les chevaliers, c'est-à-dire ceux que l'éÎeeteur

,oulnit pnrticulièrcmcnt Ilonorcl' ùe ce titre pour les l'écom':'

penscr de leurs sCl'\'iccs, élaicllt décol'és d'une croix pattée

aynllt nl'avcrs un sainl Micllcl porlnnt sur la tète un trinngle

avec le monogrmnme du Christ; de la main droite il Innee

la foudre conlre un drngon; SUI' le bouclicr tellu pm' l'ar-

(1) Les c/lllfl'ÎTcs :1\"3iclIl OIl:mc 1111 COSIUIlH' lUI'liclIlÏ<'r pour les pèlc­
J ill:tël'';.
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flnmmes et d'éclairs, Au re,"cl's de ln cl'oix sc trom'e ulle

espèce de hOllclicr ellloul'é tic flammes ct d'éclairs ct por­

tant DO~IIi~ S POTE 's IN PHJELIO, Psnl. 23 v, 8.

'ous vo)'ons i. l'nv('l':' de notre médaille dans le ciel HII

tl'Ïangle rnyonnnnl avec le IJUIll de Jcor;ah,; saint 1icltel

foudroyant lin groupe d'allgcs tléchus; ur son Louclier 011

lit : Q IS T DE S; la légende porte : DOMI 1 S

POTENS IN PHiELIO, Psal. 2:> \" 8. Au revers Oll voit

tic nouveau un bouclicr n\'l'e Q IS T DEUS, elltouré de

flammes ct d'éclairs, cl posé sur un chnmp blasonué tics

arlnes de JJavière. Le loul e.l entouré d'un collicr formé de

seize petits lrophées d'armes, de villgt cnrtouches aux armes

de Bavière Innçnnt des éclairs ct de quatre autres carlouches

porlant des rochers, qui sOlllles emblèmes de la force, une

des quatre verlus recommandées par la confrérie.

On le ,"oit, l'analogie de noIre médaille avec les croix des

chevaliers de la confrél'ic dc Sninl-l\Iichcl est frnppnllle. Cc

SOIlI les mèmes emblèmes, les mèmes légendes ct inscrip­

lions. Les armes de llaviêre démonlrellt aussi qu'clic ~c

rnppol'le i. un memhre de ccUe maison,

La médaille en queslion est duc nu burin d'ull de JlUS

compntrioles, du célèhre Duvi\icr, né il Liége, cl qui fut

nommé gravcur du roi pal' Louis XV, roi de France. SOli

exécution est Cil toul diglle de l'nrtisle. Le llIagllifiquc

groupe des allges déchus est une eOJllpo~itioll plcille de vic

et de mouycmcnt; leur déscspoir ct lelll' impuissance con­

tre la eoll're divine ~olll 1l1C..'I'\l'iIlctlsl'IllClIl expl'imés dans

Il'urs mUlIH'ITJ('nts: ('Il 1111 mol, c'e~t IIIIC de cc compo::.i­

lIOns comme Il' gi'lIie dl' Ilolre c('IC:'lJrc peintre "'iertz snit
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seul Cil crécr aujoul'dïlUi. Ln posc dc l'archange est lin peu

roide. On pourrn peut-ètre l'cxpliqucr Wu' )a eolèrc; mais
le bras droit, qui ti~lIt )n foudrc, est évidemment hors de
jlroportion,

Qlloi{JlIC celte médaillc scmhle se rnpportcl' il l'institution
de ln eonfréric cn question, elle doit néanmoins avoir été
frappéc bien plus lnl'd, puisque Duvivier naquit en 1G87,

JI ne peut dOlle l'avoir gravée vcrs 1GnS, époque de l'insti­

tution de la confrérie.

CH. PlOT.
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